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Prix de l’Encan.
DURANT NOVEMBRE et DECBRBRE,

NOPS ALLONS OFFRIR EN VENTE,

AUX PRIX UE L’ENCAN,
TOUT NOTRE ASSORTIMENT DE

MARCH ^MDIôES SECHES
------ÉVALUÉ A-----

$75,000.00
JAMAIS DES MARCHANDISES N’AURONT 

ETE VENDUES A MEILLEUR MARCHE, 
DANS OTTAWA, QUE CHEZ

D. GARDNER & CIE.,
66 et 6 3 Rue Sparks.

Flanelles tôut laine de 13 à 30cts la verge, 
t. ouvertes blanches toutflalne $2.75 la paire 
Couvertes grises de $1.20 à $4 la paire, 
Etoiles à robe de 10 à 30cts la verge,
Bas en laine pour femmes 25cts’la paire, 
Bas en laine pour enfants 15cts la paire, 
Imperméables pour femmes, bien faits, $2 

la p èce,

Manteaux pour femmes de $3 à $30 la 
pièce,

Tapis 30cts la verge,
Tapis de Bruxelles $t la verge,
Tapis de Hemp 12cts la verge,
Petit tapis pour portos 30cts pièce.

Si vous désirez vous procurer beaucoup d’excellentes

MARCHANDISES SECHES
en dépensant peu, adressez-vous chez

D. GARDNER A Ci©.,

PLUMES D’AUTRUCHES 
Frisées, Nettoyées et Teintes

DANS LKS

Dernières Couleurs et G-oûts
DK LA SAISO.V

En Un Jour Après l’Ordre Donné

ORUPJEl RBMIS A INTÆJXTI-’VIHU

.. Coutellier
TEINTURIER PARISIEN

IT O. 15. RTTE, BLQIIT. OTTAWA
(Près de la rue Sparks.)

13 mars, '85

CHARBON s

AVIS AUX ENTREPRENEURS.
LE CHARBON recevra à ce buieau, iuequ’à JEUDI 

Vf le 22 de Novembre p/ochain, dei sou- 
miseions cachetées, adressées au soussigné, 
et portant la suscription “ Soumission 
pour fermes de Toit et Poutres, en fer, 
pour les Arsenaux de la Halle des exerci­
ces Militaires, de Montréal, P. Q.” pour la 
construction des
Fermes <L Toit et des Poutre*, differ,

LACKAWANNA I
1*B PREMIER CHOIX

Est importé, chaque jour, tout frais tiré 
des mines,

A bord des Chars seulement
POUB

Les Arsenaux de la Halle des Exercices 
Militaires, Montréal

an bureau de A. Raza,architecte,Montreal.
Les soumissions devront être faites sur 

les formules imprimées fournies 
nistè

Bas prix. Qualité garantie.

J. G. BITTElwÔRTB&Cie MÏ
store.

^ Un chèque de banque accepté, fa!tjpayable

vaux Publics, égal à cinq pour cent dn prix 
de la soumission doit accompagner cette 
dernière, laquelle somme sera confisquée, si 
le soumissionnaire refuse d'accepter le con­
trat pour l'ouvrage aux taux et termes men­
tionnés dans sa soumission. Le chèque ainsi 
envoyé sera retourné à chaque soumission­
naire dont la soumission n’aura été 
acceptée.

Le département ne s'engage pas, 
moins, à accepter ni la plus basse ni i 
des soumissions.

96 RUE NPAKKS.

DUe A. McDonald,
MAGASIN DE MODES

WS'De Première Classe.
IfarchitiiiilaM de Mode»

Pour enfants et demoiselles une spécialité. 
581 RUE SUSSEX, OTTAWA,

Quatrième porte de ta rue York.
2 octobre 1885

Par ordire,
A. OOBEIL,

Secrétaire»la Ministère des Travaux Publics, 
lOttawa, 14 Oet. 1885.

des Métis, comme l'a récemment 
dit Mgr Grandin. Qu’on fasse 
tomber sa tête sur l’échafaud, on le 

OUtwt et Hull, 14 Novembre 1886 considérera comme un martyr. Les
Métis loyaux eux-mêmes ne pour­
ront s’empêcher d’avoir de la re­
connaissance envers celui qui,dans 
leur opinion, sera mort pour avoir 
travaillé au redressement de leurs 
griefs. La vengeance germera 
dans ces cœurs, et uu jour ou l’au­
tre, éclateront de nouveau troubles 
nés de l’inexorable action de la 
Justice.

La générosité n’a jamais été re 
prochée à ceux qui l’exercent avec 
discrétion. Sous le coup de la 
dernière guerre, nous comprenons 
que l’on désire, en certains quar 
tiers* la mort de Kiel comme une 
expiation. Mais, laissons passer 
les jours, laissons mourir les der 
niers échos du canon, laissons 
pousser l’herbe sur les tombes frai 
ches remplies, et l'on se consolera 
bien plus facilement de voir Riel 
au bagne pour la vie, qu’on 11e se 
consolerait ailleurs de ce que l’on 
considérerait peut-être comme un 
holocauste à la liberté.

Craint-on que l’oub’i ne couvre 
pas assez tôt !e condamné, dans les 
murailles silencieuses de nos pri­
sons ? Crait-on que cet homme 
vienne encore nous troubler, quand 
le cachot aura refermé sur lui sa 
lourde porte, devant laquelle mar 
che incessamment la sentinelle de 
la loi. Ah ! soyons sûrs que l’oubli 
sera complet et que la clémence 
aura plus fait pour la prospérité 
de la nation qu’une sévérité qui 
ne serait pas en harmonie avec les 
traditions de l’empire britannique 
et du monde civilisé. Le pardon 
fertilise mieux les nations qu’une 
rosée de sang.

LE CANADA

MED

Hier soir, à cinq heures, la dé­
pêche suivante, qui a dû recevoir 
aujourd'hui même l'adhésion de 
tous les députés de la province de 
Québec, a été expédiée à Sir John 
A. Macdonald, Elle est le reflet 
exact de l’opinion des Canadiens- 
Français sur cette question :

Montréal, 13 novembre 1885.
A Sir John A. Macdonald,

K. C. M. G., Ottawa. 
Dans les circonstances, l’exécu­

tion de Louis Riel serait un acte 
de cruauté dont nous repoussons la 
responsabilité.
J. C. Coursol,

Député de Montréal Est. 
Alphonse Desjardins,

'Député d’Hochelaga.
D, Girouard,

Député de Jacques-Cartier.
F. Vanasse,

Député de Yamaska.
H Massue,

Député de Richelieu.
F. Dupont,

Député de Ragot.
A. L. Desaulniers,

Député de Maskinoiige.
J. B. Daoust,

Député des Deux Montagnes. 
J. C. H. Bergeron,

Député de Beauharnois.
J. \V. Gain,

Député de Boulanges.
IV B. Benoit,

Député de Chambly. 
Ed. Guilbault,

Député de Joliette.
G. A. Gigault,

Député de Rouville.
S. Labrosse,

Député de l’rescoL.
!.. L. L. Desaulniers,

Député de Saint-Maurice.
F. Dugas,

Député de Montcalm.

LE MONDE El l,A hiLItlQ' ELA FIN DU DRAME

Nous voilà rendus au dernier 
acte du drame dont le Nord-Ouest 
a été le théâtre ensanglanté. Le 
rideau qui va tomber fermera-t il 
la porte à l’espérance, ou apportera 
t-il la paix dans le coeur d'une pro­
vince qui se courbe à cette heure 
sous les étreintes de l’angoisse 
suprême ? L’anxiété augmente de 
jour en jour, comme ces atmosphè­
res étouffées qui précèdent les 
grands déchaînements.

D’un côté, l’opinion adverse à 
Riel existe dans une population à 
qui il importe peu, après tout, que 
le condamné de Régina disparaisse 
dans |la| tombe ou sous les murs 
épais du bagne. De l’autre, toute 
une province réclame à l’unanimité 
da clémence du Gouvernement.
Avec elle, la popu ation métisse du 
Nord-Ouest et scs pasteurs font 
un appel suprême à la générosité 
du pouvoir.

Divers motifs les poussent dans 
cette voie. Les liens de race, le 
sentiment de l’humanité, le désir 
de ne plus voir couler de sang, de 
voir s’apaiser les récriminations, 
agissent tour à lour. Mais, avant 
et par dessus tout, le besoin de voir 
,1a paix rétablie là-bas, dans les 
conditions qui n’inspirent pas de 
craintes pour l’avenir. Car, il ne 
faut pas se cacher que l'exercice 
rigoureux de l’autorité, même sous 
prétexte de venger la Justice, fera 
fermenter un courant de haine qui 
existe déjà, et au’il serait facile 
d’étouffer.

A l’heure présente, R‘el est en- Que c’est que d’avoir une brune 
core considéré connue le chef opinion de soi.

L’honorable M. Thompson a pu 
se rendre à son bureau aujourd’hui.

La Pairie compare son maître, M. 
Beaugrand, à saint Charles Borro- 
mée (sic) combattant la peste à 
Milan.

Que Ton excuse du peu !

Notre confrère de la Vallée d'Ol 
tawa dit qu’il ne désespère pas de 
nous. Nous voudrions être capa­
ble d’exprimer autant de confiance 
à son égard.

M. l’adjiidant-géiiéral Powell 
est retenu à sa chambre par une 
forte attaque d’érysipèle. Ses nom­
breux amis regretteront beaucoup 
d’apprendie cette nouvelle.

Le sénateur Clemow donne avis, 
dans la Gazelle du Canada d’aujour­
d’hui, qu’il se propose de deman­
der au Parlement, à la prochaine 
session, une charte l’autorisant à 
faire construire un chemin de fer 
et une ligne télégraphique, à partir 
de ou près de Brandon, sur le Pa­
cifique Canadien,jusqu’à Edmonton 
et de là au Pacifique, avec un em­
branchement se rendant aux houil" 
lères de la montagne Souris.

Le rédacteur delà Vallée est d’a­
vis que nous aurions pu imprimer 
son journal sens enquête préalable 
sur le caractère de ses articles, par- 
ceque, prétend-t il, il n’a pour ha 
bitude d’injurier son prochain. Ce
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Maheureusement, tout le monde 
ne partage pas l’avis de l’éminent 
écrivain, et pour ffotre part nous 
avons souvenance de certaines cho. 
ses fort compromettantes qui ont 
été publiées dans sa gazette, il n’y 
a pas encore un siècle.

Si notre confrère hullois veut lbct^RwaUACK1™1”'’ mil'lair'‘ d® 
remouter de quelques semaines et , ' ,
de quelques mois en arrière, il se I" P U 1 If I ”
souviendra, en effet, que la menace JJ Jj | Jj | |j II il il !
d'une action en dommages a mis

THEATRF ROYAL
Locataire et Direct. J. H. GILMOUB 
Gérant. L. HOWARD

SEMAINE COMMENÇANT
LE 16 ^NOVEMBRE 1885,

Ce le composition théâtrale est pleine 
fin, dans ses colonnes, à certaines de mises-en-scène dramatiques et de j*éri- 
saligauderles, et qu’un amical re- péties intéressantes et risibles.

proche de notre part a coupé court Bombardement d'un palais arabe, dans 
à certains articles, qui rendent fort lequel un mur di maçonnerie solide est 
justifiable notre exemple d’avant- .taX
hier. -----

Décors de circonstances, costumes pit­
toresques et les Gardes du Gouverneur- 
Général.

Prix ordinaire# - ■ 20 et 15cts
575 vaisseaux sont entrés dans le Sieges reserves - - 50 et ÜOets 

port le Québec pendant la saison 
de la navigation, 569 en sont sortis.
Il reste encore six vaisseaux dans 
h* port.

LES FAITS DU JOUR

SEANCES DE L’APRES-MIDI,
LE

Jeudi et Samedi, à 2 heures
ADMISSION : 15 el «5 rts.

La Zitania, portant une cargaison 
de fer destiné au nouveau palais 
de justice de Québec s’est échouée 
sur la côte d’Antlcosti. Le remor­
queur Relie/'est allé à son secours.

Le nombre des faillites depuis 
les derniers sept jours a été de 190 
aux Etals-Unis et 23 au Canada ; 
total 223 ; la semaine dernière il 
y en a eu 170 et la semaine précé­
dente 201.

IIP
('htipCMIIX

l’on dll èn feu Ire

a
Le capitaine du Brooklyn télé­

graphie que le vaisseau est dans la 
même position. Il s’est foi mé 
autour de lui une mince couche 
je glace. Les naufragés sont tous 
en bonne santés. Le vapeur Napo­
léon III arrivera probablement au 
jourd’hui.

Ville et la

fnmpiMrne. chaque.

SOCIÉTÉ ST. PIERRE 39, EUE SPARKS.Nous publions ci-dessous le rap 
port du trésorier de la Société St. 
Pierre pour le semestre finissant le 
31 octobre dernier. Il démontre 
que l’état Fnancier de cette bien­
faisante association ouvrière est 
on ne peut plus satisfaisant.

Recette :

MPHTHEttlüti
— ou —

Aim-DIPEHTIIGBUQUK
Spécifique contre la Diphtheric et 

autres maux de gorge 
6 77 59 bien n’est meilleur pour guérir ia con­

somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

Mai
69 00 

105 15
84 35
85 55 
88 00

Juin..........
Juillet.....
Août........
Septembre
Octobre....

LA DIPHTHKRIE VAINCUE!
Aux ravages de celte maladie terrible 

et réputée incurable, on a trouvé un reme- 
de qui n'a jamais failli. L’expérience de 

$509 64 plus de dix annnées de succès constants, 
En main au dernier rapport. 7 06 et des centaines de certificats airesses à

l’inventeur par des personnes notables 
et dignes de foi attestent l’efiic cite vrai­
ment étonnant de ce remè le.

Préparé par le
$516 70

Dépense :
Payé pour bénéfices ...........$ 24 00

u salaire.................. 2 00
assurance...........  7 50 Prix : bu cts. la bouteille.
impression.......... 23 00 le“ ph.rmaciens.
corps de musique. 30 00 DRP0T
Kermesse......

Divers et administration

DR N. LACERTE,
LEVIS. P. Q.

En vente che

CHEZ
ELZEAR AU A ME,

71 Rue Bolton, Ottawa.5 00
25 95 le juillet ism

CLASSES DU JOUR ET DU SOIR,1117 45
Déposé durant le semestre.. 397 00

M. THOMAS DAWSON, ci-devant de 
New-York, annonce au publ.c d’Ottawa 
qu’il va ouvrir lundi, 1er novembre, chez 

2 25 M. Etienne Bouchard, 38 r;e Murray, des
------------ classes du Jour el du Soir pour l’ense gne-
$516 70 ment du français et de l’anglais.

Les parents qui voudraient lui confier 
leurs ei Hints sont pries de s'a tresser de 
suite à l’endroit sus-in .-uiionn".

29 oct. 1885

$514 45
Balance en main

Respectueusement soumis,
L. Z. Chabot.

Trésorier.
J. Beaudoin, Sect.

Examiné et trouvé exact. 
Eugène Têtu,
A. Blais,

Alexis Foisy, 
Président.

Chaussures pour Enfants
■L D’ECOLE.

! J’ai maintenant en mains un immense as­
sortiment de chaussures faite à U main.Les 
pratiques trouveront tout ce qu’elles peu- 

* vint uôsirer en fait de chaussures d’au-
Lee Assises Criminelles du comté ^."l.ïh^^ché8”"6 q“*U*' der"‘er

d Ottawa s ouvriront à Hull le 10 Pardessus en feutre, claques doublées et 
décembre prochain. Il y a peu de non-doublées. 
causes en perspective.

Auditeurs.

O. MIÎKPHY.
No. 536 côté ouest de la rue Sussex.

©
O

a
o

©

te année Ottawa et L ull, Samedi; 14 Novembre iB85 No. 248
»■ \*sm m m

L80IRE ABOHHHUm
ANNONCCH

fitiéj que le 
6 de mettre 
tre 191 des 
) d'Ontario, 
ompulsoire.

les méde- 
nmés vacci. 
Municipal, 

nanches cx- 
tif de 2 à 4 
remplir les

LE CANADAPar année. •8,00 Première Insertion, tw Htm» «o.ie
foue les lours ...................
Troie (ois par semaine.........
t'ne foie la semaine.... .....

Pour six mois.., ... 1.50

y Pour quatre m St 1.00

Avis ,1e Naieeanoe. Maria*» ->u
Déeès

Pour les annonces à lon*s terme
conditions spéciales.

Kdltlon Hebdomadaire
■ 0.5Pour l’année. .81.00

ellington. JOURNAL QUOTIDIENPayable d’avance.

larence.
*r “RELIGION ET P AT R. T JF1 ”LOUIS LUSSIER, Rédacteur LA SOCIÉTÉ UK PUBLICITÉ, Pr.prKfa*.ILLARD, 

ier de santé.
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PETITE VEROLE! Nouvelle AnnonceDIAMOND DYES fe/LE REPOS DES,'FATIGUES
Partout on reclame à grands cris 

le Dyamond Dyes, ce merveilleux- 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

Vous qui êtes faligués, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez. reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pié 
paration presque miraculeuse cou 
nue aux Etats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana.' 
da et est souveraine pour ta guéri 

de toutes les maladies de- 
reins et de toutes les affections d ; 
oie. Essayez la sans délai.

Le soussigné remercie ses nombreuses 
pratiques, pour l'encouragement libéral 
qu’elles n’ont cessé de lui accorder depuis 
qu'il est dans le commerce. Aujourd’hu 
il a le plaisir de les informer qu’i. 'rient de

Ses marques!.peuventiétre effacées.

Voitures! Voitures!Maison LEON & Cie
51 Tottenham Court Road, ) LONDRES, 

rue High, Stratford, ) Angleterre 
Parfumeur» de .S. 81. la Keine, 

Ont inventé et patenté cette préparation.
L’OBLITh RATEUK !

PLUS DU CALMrecevoirL’OCTROI DES TERRES
ACCORDÉ AU

CHEMIN DE FER DU

202

10,001 pieces de Tapisserie Chinoise
de pa 
de 36

Voitures couvertes ou decouvertes, 
Phaétous. Rockaways, Express, 

Chariots à pain, etc., etc.,
Faits à ordre, aves soin et promptitude. 
Je répare aussi les voitures et ferre les 
chevaux, etc., etc. Les matériaux que 
j’emploie pour la confection d* mes voi­
tures sont de première qualité et mon 
ouvrage est garanti tant sous le rapport 
du travail de la main d'œuvre que sous 
celui de la solidité et du fini.

Je sollicite le patronage du public en 
général.

CERTIFICAT1. SCR CERTIFICATSNouvellement importée, avec aussi 
trous fleuris pour chassis- Papie 

$6 x 42 pouces. Papier doré et argenté, 
ree de Messe Anglais et Français, et 

une foule d’autres articles religieux, poui 
école, trop longs à énumérer ici.

Venant également d’ôtre reçu un assorti 
meut complet de CHAPEAUX du PRIN 
TEMPS et de L’ETE, à très bas prix.

Verreries, Bijouteries, etc., de premiei 
choix : Vaisselle anglaise, à très bot 

rché.
On continue comme ci-devant à repa 

teindre et repasser toutes sortes de lot 
res, à des prix modérés.

EDOUARD THEREAU,
‘490 Rue DALHOUSaK.

qui efface les marques de !a petite vérole 
pour toujours. Son application est simple 
et inoffemive, ne cause aucune douleur ni 
inconvénient, et ne contient ren d'un ca 
actère nuisible. Prix : $2.50.

Cheveux Super flux.
Le rcm'cde épilatoire (le LEON et Cie..

Pacifique Canadien La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède

Liv
sou

CONSISTE EN
Superbes Prairies à Blé ei Terres à 

raturages au Manitoba et dans les 
Territoires du Nord-Ouest.

connu
pour em pécher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

PETITE GAZETTE
enlève en quelques minutes les chevaux 
superflus sans la moindre douleur ; les che­
veux ne
très-simple. Instnicrio 
mède envoyé par malle.

Terres à bas prix, à proximité du che­
min de fer, particulièrement \ ropres à la 
culture des PRODUITS ME' ANGES DE 
LA FERME. Elevage des bestiaux, pro­
duits laitiers, -le. 1 >n peut acheter une

Avec ou nuus conditions de Culture,
selon le désir du colon. Les prix varient 
de $2.50 l’acre en montant, avec des con­
ditions exigeant la culture et sans condi­
tions de culture ou d’etablissement, à prix 
faciles, basés sur une inspection minu­
tieuse des examinateurs de la Cpmpagnie.

Si la vente est faite avec condition de 
culture, UN RABAIS de la moitié du 
prix d’achat est alloué sur la portion da 
terrain cultivé.

Termes de Paiement :
Les paiements peuvent Aire laits en 

plein au temps de l’achat, ou en six paie 
ments annuels, avec intérêt. Des Dében 
tures de Terres peuvent être obtenues â la 
Banque de Montréal ou à aucune de ses 
succursales, lesquelles seront acceptées à 
10 pour cent de frime sur leur pleine 
valeur, avec intérêt accru, en paiemeul 
des terres.

On peut se procurer des Pamphlets. 
Mappes, Guides, etc., en s’adressant au 
soussigné ou à John 11. McTavish, Coin 
missaire des Terres, à Winnipeg, à qu. 
toutes communications relatives aux prix, 
conditions île vente, descriptions des terre*, 
etc., devront être adressées.

Par ordre du bureau
CHARLES DR INK WATER, 

Secrétair

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier etàla livre, livréesàdomi; 
elle, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Sirop des Enfants du Dr Goderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
a profession médicale. Prix 25c. 

ta bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalk Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
F et H MacCarty Ottawa.

UN demande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvjlles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gazdechar- 
bon, et tout aussi Don. Ni feu m 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

1 The Canadian Air Gas Machine 
Manufacturing Co.. 115 rue Saint- 
françois Xavier, Montréal, P. Q.”

9 ort 1a

mède est
R>-

jamais. Ce rec. 
iciions cumulâtes.

$1.00.
ALFRED MATHIEU,oussentK Montréal, 29 janvier 1884. 

Monsieur C. D. Giriux, pharmacien, 601 
rue Notre-Dame (ouest) Montréal.

No. 380 rue ClHreuce, Ottawa
24 juillet 1885.

Prix :

«KO. W. SHAW, agent général la
219 rne Treniont, Boston, Mn»».

21 sept. 1885—la. Monsieur,
Je perdais mes cheveux abondamment 

depuis six mois ; rien ne semblait pouvoir 
en arrêter la chute, car j’avais esseyé les 
unes après les autres tout s les prépara­
tions sans obtenir le moindre bon résultat. 
J’étais aussi chauve qu’on peut le devenir 
en aussi peu le temps.

TABS SODMISSIONS seront reçues «i. Sur voire recommandation ’essayai la 
LJ Dénartement du Revenu de l’Inténeur VauSria ; la première boite a arrêté

P!èlemsul ,a chute; 4 «*onds,
iège du passage de la rivière Ottawa entre auri^en avoir A rePousser et
Buckiugliam, dans le comté d'Ottawa, dans P . ûvo,r P®6 trois boites, j’avais une 
la province de Québec, et Cumberland, chevelure aussi forte qu’auj.aravant. C’est 
dans le comté de Russell, province d’On- Un P*ûWir pour moi de pouvoir vous don! 
tario, le tout conformément aux termes et nef cell® faible marque de reconnaissance, 
conditions contenues dans les règlements, et jy conseil à tous ceux qui 

e copie peut être obtenue au Dépar- malheur de perdre leurs che 
du Revenu de l'Intérieur, à Ottawa, servir de la Valeria.

Buckingham et

21 Nov. ’84

mAux Inventeurs Tis i Fenêtres âJ. Coursolle & Cie,, ---------:o:---------
Noun tenons de recevoir le 

•ni* bel awortimenl 
toile# peinte# et eloree» 
pour l'eneireN qui ait 

j«4 ual# ete Importe en Caiiaeln

Solliciteurs de Brevets (TInvent** 
Dessins de Fabrique, Marques 

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aux 

Unis, en Angleterre et en Franc»*

JACOB lilt H AÏTJ. COUKSOLLï, & Cie.,
Chambre Victo ua, 

e bureau îles irevets,
'vnv V ' , «•»,

dont un 
tement
ou des Maîtres de poste à 
Cumberland.

Chaque soumission doit stipuler la so 
de loyer annuel que le soumissionnaire en­
tend payer pour le privilège en question, 
laquelle somme sera payable d'avance, le 

cinq ans à compte)

auraient le 
veux de se

Aubert Larosb,
No 624, rue Notre-Dame ouest, 

Montréal.

Vls-à-v1
MAGASIN PALAIS DE MEUBLES

|$ • _ .Moll» M.
38 RUE RIDEAU

N. B.—Voyez le- échantillons de 
Ces toiles dans ma vitrine.SPRUCINE

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
1 aleria a fait pousser des cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Cholettb,
Cultivateur.

bai- devant êtri 
du 1er Mai 1886.

Chaque ~ 
d’un cnè<
banque pot___
affaires à Otta 
valoir à la mo

tion du

P meilleures prevv» 
rations offertes j usqr if 
au public, pour le soula 
ment immédiat et la gi. 
rison de la Toux, du Rhn;i < 

la Bronchite, de l’B 
rouement, de la Croup. 
de toutes les maladies de 
Gorge et des F^um 

A vendre pai 
50c la bouteille.
B. E.MoG ALE, Chimie tue, 

Montréal

Une des e pour
Après l’inventaire fait do notre 

stock nous avons décidé ü’offni 
nos marchandises à des rédue 
Lions de prix spéciaux, poui 
ARGENT COMPTANT.

ion doit être accompagnée 
nié *• Bon ” et tiré snr une 

charte et faisant 
wa, lequel chèque devra équi- 
>itié de la somme du loyer 

porté en déduc- 
a première année si la 
itée, et tous les autres 

rs signataires, 
ait qui amône-

» i soumiss 
que marque 
possédant

de
13 mars 1885—la

el. Ce chè 

on est acce
dïl.

Tto -ISirop des Enfants du Or Godera chè
leptee, 
mis à leu

dépôt.

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lav olette et Nelson,

Pharmacient,
Montréal.

*ques ser
epté dans les cas 
t confiscation du

communications doivent être

N.B.—Nous garantissons que toutes 
ces marchandises valent, le* 
prix fixés. Pas de déception.

Ce sirop est prépa 
rée avec l’approba 
tion des professeur!

- OT'SFBSfc de l’B oie de Mède
ffjV/ '"'irir-' cine «•» de Chirm

Kie de Montré&|

«flp *u Collège Victo
itflfr V/nÉn* 4 r*a-

■y ke sirop des en
'/7/iflljlcrSfi fants est supérievi
- ^ toutes les prôna- 

0BKZ rations calmantci
offertes aux inèrt t 

de famille pour conserver la santé de lenri 
enfanta ; il peut être donné avec 'a plui 
grande confiance aux enfante dans les ch 
suivants : Colique. Diarrhée, Dyssenterk 
Dentition douloureuse, insomnie, Toux 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sirop du Dr Godirri e 
n'en achetez point d’autre.

vente par tout le Canada et les Etat

PRIX, 28 < t». LA BOUTEILLE,
Seul proprietaire,

B. É. MoGALK, Chimiste.
MoL-iea

■SSM5I? '"tloutea c<
adressées au soussigue et endossée i 
l'enveloppe “ soumission rour le passage 
d'eau de Buckingham et Cumberland.”

WM. HIMSWORTH,
Secrétaire.

Auriez-vous la bonté de m’envoyer 6 ou Y 
12 boites de la Valtria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été tel que mes 
cheveux iont repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant été témoins que cette pom­
made m’a donné une nouvelle chevelure, 
désirent ea faire l’expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria

Hotel du Canada
MURIS, CAMFB8J. & C».Mr, ALEXIS RENAUD, cûfevwil as­

socié de M. E. E. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56, 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre­
mière classe. M. Renaud étant • ontinuel 
lement en rapport avec les marchands de 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes «le chantiers trouveront tou 
jours chez lui i s’engager au prix le p us

<ewm-aiii|i8*iyi^2MW Département du
de l’Intérieur, 

Ottawa, 26 octobre P85.

Revenu

i I-Kl i; O't'OWOK.

4 décembre 1884

Pjulles de Noix Longues Comooseej Votre tout dévoué,
G. A. Girouahd,

ex-député de Kent.
Chemin de Fer Canadien du Pacifique

LIGNE "COURTE
FUME l/Z

JL ES CIG 1RES

De MODAL»
Beoouvertet *

Ottawa, 15 mars 1884 
Je certifie <|ue depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pommai e VALE­
RIA. trois fois, n.es cheveux ont ctssé de 
tomber.

Pour la guér t 
son certaine dtA k.ENTRE

iiRKAiAUI), proprietaire.
No 56, 58 el 60 Rue Mu -a ,

A. toutes les affec­
tions bilieuses, 
torpeur du toit, 
maux de tête, 
in di ges lions 

rdissementi
_________ toutes let

malaises causés par ln -n-avais fonctionne» 
ment de l’estomac.

Oes pilules sont 
mme étant

gOttawa, Quebec
ET MONTREAL.

||i?-
CABLEEn 16 déc

^_________ w
meiit1 L. Bklangbr,L. A. Oliiverili- iPhotographe,ETfl 115® il AVOCAT.

8t-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883!Bureau.—Encoignure des rues Rideau t 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

SW ARGENT A PRETER
Ottawa, 3 janvier 1883

te—, n 1 recommandée!
; un dos , :us sûrs et des plut 

efficaces remèdes contre les maladies plue 
haut mentionnées. Biles ne contlennen- 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un massant purgatil 
pouvant être administre dans mimpor « 
quel cas, elles ne contiennent aucune t 
ces substances délétères qui pourraient ;? 
rendre préjudiciables à la santé des enfant 
ou des personnes âgées. Les Pilülrb et 
Noix Lonouis Composéks, ds MoGali, sont 
préparées avec soin, avec nn extrait coc • 
centré, tiré de la noix longue et combir é 
avec d’autres principes végétaux, de wp 
niôre à les placer au premier rang pari 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pt< 
sent offertes au public.

B. E. MoGALK, Ohimisto 
Mont:

Je cerliüe que la Valêria m’a été très 
utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax ass»>z longs mais clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valérta. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans.

F. X. Bougik.

Milbury, E.-U., 23 déc. 1882.
Je. soussigné, certifie par la présente ce 

qui suit :
L’an mil huit cent quatrv-vingt-un, par 

suite d’occupations et i’études plus ou 
moins sérieuses, je me vit petit à petit de­
venir chaive; en quelques semaines, je 
ptrdis tous mes cheveux du sommet de 
L tête Je fis alors part de mon malheur 
à mon cousin, qui m’expédia deux boites 
d’une pommüdti inventée par lui et appe­
lée La Valeria.

En lisant la prescription, je le dis, je- 
m’amusai un peu, car je l’avoue, je la 
trouvai un peu curieuse encore plus dou­
loureuse. N’importe le désir de ravoir ma: 
chevelure me lit faire l’essai de La Va­
leria. Quelle ne fut pas ma surprise, après- * 
trois ou quatre semaines, d voir comme 
une foret de petits cheveux couvrir toute 
la surface chauve d* ma tôle. Je redoublai 
d’efforts et aussi de confiance et de ponc­
tualité, el cinq mois après, j’avais, sinon 
tout, au moins eu grande partie ma cheve 
lure d’autrefois.

C’est donc avec reconnaissance de cause 
que je recommande à tous ceux qui comme , 
moi, ont eu le malheur de perdre leurs 
cheveux, la plus utile et la meilleure de 
toutes lt-s pommades La Valéria.

L. P. Champagne.

I I3248Laieee Ottawa....
P-.r ooArr. * Montréal... 18 

Arr. à Québec....
i 20 J. L. ». L. B.306 I
fooo 

9 00 
12*23

îo°oo 

7 15 
*i™5

MANUFACTURÉS PAR30Laisse Québec....

Laisse Montréal.
124 Rue PRINCIPALE, Hull 

45 Rue MCRRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

|‘
00

S. DAVIS & FILS
«REAL

30Arrive à Ottawa

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attaches aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

IConnections à Québec poui Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le chemin de
fqr Intercolonial.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Portlanil, Boston, 
et tous les points de la Nouvelle-Angle-

Pliof «graphiesCHEMIN DE FER 3 déc \ an

La roule directe pour se rendre de 
l’Ouest à tous les points du Nouveau- 
Brunswick, de la Nouvelle-Ecosse, de 
Vile du Prince Edouard, du Cap-Breton 
et de Terreneuve.

Toutes les places «le bains, les stations 
de pêche et les lieux «l'amusements les 
plus populaires du Canada se trouvent 
échelonnés sur cette route.

Des chars palais ’aissent Montréal les 
lund.. mi-rcredi et vendredi pour Hali­
fax, et les mardi, jeudi -t «-ameiti pour 
St Jean, N. B., sans interruption

Les trains <le l’Intercolonial connectent 
d’une manière constante à la Pointe Lévis- 
avec le chemin defer du Grand Tronc et 
les vapeurs de la compagnie de Naviga­
tion du Riche'ieu.en destination de Mont­
réal, et à Levis avec le chemin de 1er du 
Nord.

D’élégants chars palais gréés de buffets 
et des chars-tabagies circulent sur toute 
la ligne.

Il existe des restaurants de piemière 
classe à des distances raisonnables.

Importateurs et Exportateurs 
Trouveront avantageux de se servir de 
celle route, vu ou’elle est la plus rapide 
et pie ses taux d- tran> ort soiitaus*- 
taib que ceux -I».- «unie autre ligne.

Le trafic ..irecl esi expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience u 
prouvé que la route de I'Intercolonial esi 
la plus rapide pour le fiel d’Europe, venant 
ou en destination des -livers points du 
Canada et des Etals «le l'Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les £ux de passager ou de fret eu s’adres-

GRANDE REDUCTIONBureau d’igent d’ImmeuWe
SECTION St. LAURENT ET OTTAWA
Laisse Ottawa 
(Gs«e Union)..
Arr. à Prescott..... 9 30 a.m.
Laisse Prescott.... 7 00 a.m.
Arr. à Ottawa

U» MMISSTLENEiVr $MACDONALD
N0 9 RUE ELGIN.

ÉTABLI 1884.

THIS IS YOUR OPPORTUNITY2 00 p m. 
4 05 p m. 
2 05 p.m, 
4 10 p.m.

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdeusburg pour tous les trains.

La seule ligne directe pour New-Ycrk.-

7 00 a.m.
Photographies grant eur

C ABINETDo you want 
a splendid, 
handsomely 
bound story 
book? You 
can have your 
choice out of 
the best that 
are published 
if yon will ob­
tain two sub­
scriptions for 
Thb Wexklx 
Mail. Acata^ 
logue of stan­
dard and mis­
cellaneous 

publications, given as prizes for getting up 
dubs for Thb Mail, will be sent to any 
address upon application. There is no boy 
or girl, young man or young woman, among 
voti who cannot secure a handsome lot of 
lxioks th i a wi n ter 
with very little 
effort, if you will 
only make up 
your minds to it.
The books are. A_ WNH 
splendidly bound ^
and are the pro- 

the
best known an- 
thors, which is a 
sufficient guaran­
tee that they will 

only afford 
amusement but
i>ea source of pro- j

Thb Weekly /fsrrJKz&L /rsrstS 
Mail is the most rtsCm
popular weekly published, and is only One 
Dollar a year. It has now over 100,000 sub­
scribers. Specimen copy and prize ii«t sent 
free. Address Tub Mail, Toronto, Canada.

10 06 a.m.

$2.00 par Ooz.ÈSS1■Û
CHEZLa nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 

et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 
L'Express du jour quille Ottawa a 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.45 pm
“ du soir quille Ottawa à 1 '..40 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.30 am
•• du jour quitte Toronto à 8.25 an 
•« “ Arr. à < Htawa à 5.25 [ m
« du soir quitte Toronto à 8.00 p m 
“ “ Arr. à Ottawa à 4.38 ara

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains <lu soir.

Connections à 8m th's Falls pxiui 
Brockville et le chemin de 1er du Grand 
Tionc , aussi pour ie chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est. 
g^Lign- directe pour Chicago el tous les 
points à l’ouest, sud-ouest el nord-ouest.

Pour les billets, ie prix du passage, le 
sièges dans le char-salon, la table di 
départ des trains pour le haut «le l’Uitaw.. 
et toutes les autres stations locales et au­
tre- informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau de> billets.

Z orion <&A. B. B A€ DOAAL1L
Encanleur de lu eine, 

RESIDENCE.-..... 253
Delorme

VGHOLx Montréal, octobre 1883,
Je, svustlgné, déclare avoir perdu com- 

plétemem la chevelure il y a «leux ans, j’ai 
essayé dj tous les remèdes possibles mais 
sa s suezes. En voyant l’annonce de la 
Valéria dans la Mine/ve, j’eus la curiosité 
le m’en servir.
J’en achetai une boite ch z MM. Lavio- 

lette et Ne son. pharmaciens, rue Notre- 
Dame. C’est M. Lavioiette lui-môm- qui 
-ne l’a vendue, el il pourra attester que 
j’étais alors—il a environ six 
plètement chauve. Je me suis servi d’une 
seule bohe et elle m’a suffit pour me rendre 
ma chevelure d’autrefois, un peu plus 
claire cependant, les ch veux étant plus, 
fins. Tous ceux qui me connaissent sont, 
comme moi émerveillés du résultat

Je suis gardien de la barrièie de la Côte 
Saint-Antoine, et je serai heureux de don­
ner la preuve de tous les faits que je viens 
d’attester à tous ceux qui voudront se ren 
soigner. Je donne ce certificat de mon 
propre mouvement, en justice et en recon­
naissance pour l’au eur de cette merveil- 
leure découverte.

KO Rue Suarks et 569 Rue Sussex,
Aux Contracteurs et Autres. Coin de la rue Rideau. 

OTTAWA.
18 Oct. f4

A rétablissement du si-ussigne. vous 
trouverez «les chassis, portes 
lades, bois à finir pour maison,

Peintures, huile, vities, mastic, et--.,
' très mo-hrés

J". B. AkiX -x.Xé
’einîre Déco ateur et Tapisss! i

VIENT DE RECEVOIR

rsienn» s,’oli

WOODLAND
Ay. 38, RUE BESSEMER

mots—com-
io,

ROULEAUX DE TAPISSERIES
du tons les patrons et de tous les goûts, 

bordures approprié-s.
La vente »-st laite à 15 POUR CENT 

meilk ur lu arc lie qv partout ailleurs.

(Près du bassin du Canal »

Macdougall, MacCougall & tiellcourt
AVOCATS, PROCUREURS, 

Agents pour les affaires de la Cour Su­
prême, le Parlement,et des Départements 
du Canada, *c.

“Scottish Ont .rio Chambers ” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

C. R.

— AUSSI—

TOILES POUR CHASSISmtr 43 hije M’AKKs
U. McNICOLL 

Agent général des passagers. 
J. E. PARKER,

E. KING, Agent «le billet s 
No. 15, rue Elgin, Ottawa. iROBERT B. MOODIE,

Agent pour les vassageis et le fret de 
l’Ouest, 93 bioc Rossin, rue York, 

Toronto.

DR
Mon. Wm. Macdodgall,

Frank M. Macdodoall.
N. A. Bblcourt, L.L. M. 

N. B.—Mr. BelceurL membre du 
d’Ontario et de ce o ae Québec, ■’ 
aussi des affaire reoeerant son atte 
dans cette piov

TOUTE COULEUR. (Ager t de Billet.
W. WHYTE

lit. Pierre Dams.M. ARIAL surveille lui-même 
toutes les commandes qui lui sont 
faites, ainsi que le travail de ses 
employés.

D. POTT1NGBR,
Surintemiunt gêné: al

BarreauSunniendantrgénéra 1. Knvenle chez tous les pharmaciens.
HARVEY, boite 11,C. VANHOKNB, 

Vice-Pr*-'rf»*»’t.
Bureau du chemin de 1er. 

Monclou, N. B
En gros par M. 

P. O., Montréal.I >65

.r:
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l’heure 
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-Ah 
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tu mis le 
des deux 

—Non 
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En ce 
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J0S. SENEGAL
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
COIN DBS RUBS

York et Dalhousle,
< ITTAWA.

Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., loués

-> -
-r-

m

Il Q

►
3 F

-

G
, »

 «O
-? 

Ü
.T

I

a.?» c» ô.—
S «N S

m B ®

BS
?

SB
gB

m -r 
«a co

i 
i



£& rÀMAH., il Novembre 1888

FEUILLETON E. G. UTEKOUU—Petite misérable ! s’écria 
Robert exaspéré.

—Tu l’entends, citoyen, re­
prit Rose-Thé. Et voilà un 
homme occupant un emploi 
dans la république ! 
suspectée, je l’accuse. Il est 
venu violer mon domicile, je 
demande qu’on lui enlève le 
droit de commettre des vexa­
tions nouvelles. Je suis venue 
d'abord chez toi, si tu ne me 
rends pas justice, j’irai de ce pas 
chez Robespierre.

—Ta carte, demanda Fou- 
quier-Tinville à Robert.

Celui-ci la prit dans son car­
net, et la tendit à l’Accusateur.

—Tu t’es rendu indigne par 
ton manque de zèle de remplir 
ces fonctions, je te casse ! J’a­
joute ceci : si dans deux jours 
tu n’as pas fourni de preuves 
éclatantes de ton civisme, je te 
fais arrêter comme suspect.

—Merci, citoyen ! dit Rose- 
Thé, en souriant tour à tour à 
l’Accusateur et à Marcus, et 
maintenant je vais rendre 
à ta femme les fichus qu’elle 
m’a confiés.

Rose-Thé sortit lentement, 
tandis que Fouquier chassait 
d’un geste Robert et ses compa­
gnons.

—Arrêté dans trois jours, 
guillotiné dans quatre, répéta-t- 
au moment où Robert quittait 
le cabinet.

Pendant ce temps Rose-Thé 
se jetait dans les bras de Jeanne.

—Ne crains rien, dit elle, tou­
tes deux sont sauvées.

Quand la blanchisseuse quitta 
le logis de l’Accusateur, elle 
cachait dans son corsage une 
lettre que venait de lui remet­
tre Jeanne Raimbaud, et dont 
la suscription portait : 
citoyenne Louis Chénier, rue 
Clovis, No 97.”

m J’ai non Hart ”
Dd toutes les malauies imaginables 

pendant les trois dernières années. Notre 
Pharmacien T. J. Anuerson m’a recom­

mandé les •• Amers de Houblon,”
J'en ai consommé deux bouteilles 
Je uis complètement guéri et je 

mande sincèrement l*s Amers île Houb.on 
à tout le monde .1. D. Wa *er, Buckner,

LES VICTIMES MAGASIN GÉNÉRAL PE

FEMOmERIErecom-II m’aiSuitei

—Citoyen Robert Comtois... 
dit un des compagnons de l’Ob- 
ser râleur, cette petite citoyenne 
ne se inble point avoir froid aux 
yeux.

—Merci de m’avoir appris le 
nom de votre camarade j’ai 
bonne mémoire et je ne l’oublie­
rai point.... Cherchez, fouillez, 
j’y tiens maintenant.... Voilà les 
clefs des armoires.... bouleversez 
le linge.... Il n’y a guère de 
meubles dans ce cabinet, et le 
lit n’a point été défait ! Je me 
promets de rire demain à tes 
dépens, citoyen Robert. Si tu 
tiens à ta place, je le regrette 
pour toi, ce que tu fats à cette 
heure suffira pour te la faire 
perdre.

—Ne parle pas tant, et ne ris 
pas si haut, ma jolie fille, dit 
Robert, dont le visage bilieux 
trahissait une haine furieuse, tu 
n’exerces pas senle ton métier ; 
il V a deux jours tu avais des 
apprenties, des ouvrières ?

—Je ne m’en cache pas.
—Elles habitaient avec toi ?
—Naturellement.
—Où sont-elles, à cette heure?
—Comme elles ne trouvaient 

point leur salaire suffisant, elles 
sont parties.

—Nous les interrogerons.
—Comme vous voudrez, ré­

pondit Rose-Thé.
—Tu sais leur adresse ?
—Je ne la leur ai point de­

mandée. Sans doute elles au­
ront trouvé de l’ouvrage ail­
leurs. Après les avoir payées, 
je ne me suis pas cru le droit de 
les questionner.

Robert adressa à Rose-Thé un 
geste de menace.

Les piquiers, après avoir dé­
rangé les meubles, bouleversé 
les paquets de linge, revinrent 
d'un air confus :

—Rien ! dirent ils, rien !
—C’est égal, citoyen Robert, 

dit Rose-Thé, voilà une nuit 
blanche que tu me fais passer, 
prends garde qu’elle te coûte 
cher.

Mo. Vous trmiv.-rei chez moi tout ce 
qu’il faut dans cette ligne

Je vous adresse ces qu-j.ques lignes 
comme

liage de reconnaissance pour vos 
Amers -le

Outils, Clous, l’âble, Chaîne.
tu to.

Peintures, Huiles, Demis, Vitres, Mastlr* * * Hounlo i. J’ai souffert 
De rhumutism • enflammatoire 
Pendant près de
bept années et aucune médecine n a 

semblé mo fair > du 
Bien ! ! !
Jusqu’au moment où je pris deux bou­

teilles de vis Amers e Houblon, et à ma 
grande surprise je suis au is bien auj >u- 
d’hui que je ne rai jamais été. J’espère 

Que vous aurez beiucoup de succès 
Avec ce puissant et 
Efficace remède :
Quiconque ! * * serait désireux d’a­

voir plus de détails su’ mu guérison peut 
es obtenir en s’adressant moi, E. M.

Williams, 103 16th Street, Washington, 
D. C.

Etc.
Comme par le passe un asso 

meut complet de

QUINCAILLERIE. 
69 & 7i Rue WILLIAA

J. II. A K l AL,
PEINTRE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

et VITRIER,
Marchand de

PEINTURE
Je considère que votre omede est le 

meilleur qui existe pour l’indigestion, les 
maladies de rognons,

Et la débilité des nerf, J’arrive 
Du sud en quête de santé et je trouve 

que nos Amers m’ont fait plus de 
Bien !
Que toute autre choeo ;
MaigareT!r0i8j’“laiSeXllém'J'n,'nl M- Arial se charge de toute
Et presqu’incapable de marcher. Main commande dans sa ligne d af- 

tenant je foires ; il surveille lui-même
Dei'embompomté61 *?utes les opérations de sa bon
Il se passe à peine un jour sans que *je tl(jue, et ses prix sont raisonna 

reçoive des compliments les sur progrès blés.
apparents de ma santé et ils sont dûs aux ^ propriétaires trouveront 
Amers de Houblon l J. Wickhfle Jackson. piuputiauuo uvw,v v

Wilmington, Del. un grand avantage en le lavo 
H#“Les bouteilles qui ne portent pas risant de leurs commandes 

une étiquette manche marquée d'une 17 mar8 jgg3 
toulfe verte de Houblon sont de la contre­
façon. Rejetez tous les remèdes sans va 
leur, empoisonnés, qui s'offrent sous le 
nom de “ Houblon ” ou “ Houblons ”

ET DK VITRES;
526 RUE SUSSEX

OTTAWA

la

APÉRITIFS, STOMACHIQUES. PURGATIFS i DÉPURATIFS

*/ r.RAINs M
Ils guorlssen' et préviennent les maladies qui se i attachent à

* l 'BlrooaoBMBUT du nuTUBTiüB,toiles que 1 Banqur

il «'Sent*
*\ „ I! TRKS IMITÉS BT GUNTRKFA1TS
A <IK üoc!ear J! Exiger l’étiqaett# ci-jointe en 4 conlenrs, aveo le mot VÉRITABLES 
V\£raNCK Zt l'60/af/I6o/te(50<rains)-Sfr./e6ofle(l05gra/n8).Mw4uidMMWIU.

Québec : D» Ed. MORIN *€*•;-Montréal t LAYIOLITTE * 1EU0S.
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Pour les meill es ferronneries à bon mai 
allez chezch£“ A la

McDougall & cuzy b 1
Otta , e

EXPOSITION do PARIS 1876
hour Conçoit iwancien magasin de ce genit? à 

tabli en 1850, à l’enseigne de la
(, ROSSE T ARRIERE,

Rue 'jssex, et coin de la rue Duke,
üuérto

de 1‘,
I»ar la POtTORFl du

ASTHME
Dr Cléryxx CHAUDIERES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
Dénositair' ; .1 Quebec. 1) Ed. MORIN A C'*-

LA FAMILLE DE CHÉNIER MCDOUGALL 1 CUZAEE CHEMIN DE FER
31 Octobre 1883. la “CA AIA ATLANTIC’Une femme dont le type tra­

hissait l’origine orientale, et qui, 
dans la maturité de l’âge, con­
servait presque sans ombre l’é­
clatante beauté de la jeunesse, 
se tenait assise dans un salon 
garni de meubles incrustés de 
nacre, tendu de portières de soie 
brochées d’or et couvert d’un 
tapis à la laine souple, aux cou­
leurs vives. Bien qu’elle portât 
un costume 
femme, dans la façon de tresser 
sa belle chevelure noire, dans 
les babouches ornées de semence 
de perles qu'elle portait aux 
pieds, dans le voile de gaze 
blanche enveloppant sa tête, 
conservait quelque chose des 
pays lointains où elle était née, 
et des habitudes de son enfance 
Des instruments de musique, 
suspendus en trophée à l’une de 
parois de la muraille, des cro­
quis épars sur une table, des li­
vres en langues diverses char­
geant les rayons d’une biblio­
thèque, prouvaient le nombre 
de ses talents et .a variété de ses 
aptitudes. Mais à cette heure 
elle oubliait les gnzlas suspen­
dues aux tentures de satin bro­
chées d’or, les boîtes d’aquarel­
les, les étuis de pastels entr­
ouverts, les livres d’Homère et 
les œuvres des Grecs modernes 
Celui qui aurait étudié cette 
femme, étendue sur un large 
divan, se serait vite convaincu 
que sa pose n’était point celle 
delà mollesse, mais plutôt celle 
de l’abandonnement que com­
munique une profonde douleur. 
Elle demeurait immobile faute 
d’avoir la force d’agir. Le voile 
qui couvrait à demi son visage, 
dérobait en même temps ses 
pleurs, et ses doigts chargés de 
pierreries se tordaient, tandis 
qu’un spasme soulevait sa poi­
trine haletante.

Parfois elle se soulevait, le 
coude relevé, l’oreille tendue, 
cherchant à reconnaître au mi­
lieu des bruits divers de la mai­
son, un pas bien connu ; mais 
nul ne pénétrait dans la silen­
cieuse, demeure et la jeune fem­
me retombait sur les coussins,en 
proie à l’accroissement d’une 
douleur arrivant aux limites du 
désespoir.

TAPIS, TAPIS etc

MAISON DE TAPIS
Hotel du Castor

451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Los 
agenls-voyugeurs trouveront bonne, table 
et des voitures toujours prêtes à<feet hôV I. 
Prix modérés. Un téléph 
à l’établissement.
G. CHEVBILK, propriétaire 

Ottawa, 18 déc. 1884.

LA
VOIE LA plus COURTE.

ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Et tous les points A l'est.

CONVOIS a PASSAGERS A 
Tous Les Jours '

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, aveo le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains dn chemin de fei 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu’aux Provinces maritimes, et aux villes de 
Nouvelle Angleterre, Trojr, .‘‘«bang et New-

L'Observateur fit un signe à 
ses compagnons, et tous ensem­
ble quittèrent à la fois le logis 
de la blanchisseuse.

Quand ils eurent disparu 
Rose-Thé joignit les mains :

—Je ne sais guère prier, dit- 
elle, mais c’est égal, mon Dieu, 
je vous remercie.

Quand fut venu pour Robert 
l’heure de se présenter chez 
Fouquier-Tin ville, il s’y rendit 
l’esprit rempli d’une grosse in­
quiétude. Pour la seconde fois 
il manquait à sa parole do li­
vrer Mme de Civray et Mlle de 
Saint- Rieul.

—Ah ! te voilà, citoyen Ob­
servateur,lui dit Fouquier. As- 
tu mis la main sur la fortune 
des deux aristocrates ?

—Non, citoyen Accusateur, 
répondit Robert d’un air confus;

je prendrai ma revanche, 
je croyais avoir suivi une bonne 
piste, et je me trompais. Cepen­
dant, j’ai conduit à la section la 
section la ci-devant baronne de 
Langeac, et j’espère qu’en rai­

de cette capture, tu me lais­
seras du temps pour retrouver 
le gibier que je poursuis.

En ce moment le bruit d’une 
jeune voix se fit entendre, et un 
tourbillon d’étoffes passa devant 
le bureau de Fouquier-Tinville.

—Je viens me plaindre, citoy­
en ! dit Rose-Thé avec sa cfâ- 
nerie habituelle. Mon civisme 
est connu, je travaille pour ta 
femme, pour Eléonore Duplay, 
pour Robespierre, pour la belle 
Thérésa Cabarus, et cette nuit, 
le citoyen que voilà, se disant 
Observateur de l’esprit public, 
est entré chez moi, fouillant 
mon logis, m’accusant de loger 
des ci-devant. Je suis Rose- 
Thé, tu me connais, mais lui, 
qui est-il ? Que,veut-il ? N’a- 
t-il pas été le premier à sauve­
garder la liberté des femmes 
qu’il feint de poursuivre. Il 
parle de millions ! je n’ai que 
mon fer à repasser, mais, 
ne prouve qu’il ne garde pas les 
diamants des ci-devant dans 
quelque cachette, tandis qu’il 
t’amuse par de vagues promes­
ses.

one est attaché

D’OTTAWA.
grand assortiment, les moi)- 

Uni valeurs, et l°s plus bas prix en 
fait de

lan

L'ORGANISME d - 1/110)1 <B
ïùiiid, Frelarts, Rideaux, Est l'œuvre .a plus oomph xe du créateu 

et quand ce môcanbme si compliqué, eti 
artistement fait, est dérangé par la mala 
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demand 
■ ux plus expérimentés, car le corps humai 
est quelque chose de trop précieux pou 
être négligé. Alors s’élève la question 
“ Quel médecin employer t”

Le Dr Oscah Johannksskn, de l’Univer 
site de Berlin, Allemagne, a fait une étudt 
de toute sa vie, du système 
geniteurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris lu Spermathroée, Go­
norrhée, la Sphilie, la Stricture et l’Impor- 
tence, etc,, etc.

PARCEQUE vous avez été trompé et 
abusé par les CHARLATANS qui préten­
daient guérir celte classe de maladie, 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johannksskn, avant que cette maladie 
devienne chroniaue et incurable.

I^L GRATIS “Wt
Un enverra par la malle un traité pré­

cieux du système du Dr Johannessen par­
faitement cachet»' 4 toute personne souf­
frant (le cette maladie, pourvi qu’elle 
s’adresse à son seul agent autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

Cerniches, Pôles, Garniture» 
et Menble# de toute sorte.

européen, cette

il»

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Une SPAKKS.

SHOOLBRED et Cie A partir du 29 Juin 1885, lee t raine cir­
culeront comme suit •
Partant «l’Ottawa. Arr. A Montréal. 

8.00 a.ro. 11.»© a.ni.
4.00 pan. 8.20 p.m.

nerveux
Ottawa, 17 Déc. 1883.

Pr’t de 
8.40 
4.80 

Tons 1

Montreal. Arr. a Ottawa. 
12.20 p.m.

ce convoie à paesagere ee rendent direc­
tement à Montréal, sans changement de chart 
ni de locomotive et indépendamment do loue lee 
autres traîne du Grand Tronc.

Les trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin ee raccordent au Coteau avec le 
train direct pour Toronto et toutes lee 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto

Opère des Curesmerveilleuses tmmmei
I»ES * -

Maladies des Rognons '7
ET |

Des Affections du Foie
Parce qn’ll agit à la fols sur le FOIE, lee 

INTESTINS et les ROGNONS, 
qu’il débarrasse le système des hu­

meurs viciées qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaires, des maladies 
bilieuses, la jaunisse, la constipation, les hé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, les 
affections nerveuses et toutes les maladies 
auxquelles les femmes sont sujettes.

àm..
V

heu
mais

à 10 heures du soir.
Le train partant de Montréal à 8.45 du 
atin se raccorde avec l’express de nuit 

venant de Boston et New-York viâ Soring- 
held, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m , 
viâ Ffchburg à 6.00 p.m. et New-York à 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.25 du 
matin.

Poudres de Condition d'Alfiandes
180131,4.8 POIIIC I.-- KOOSHI»

BT AUTRES HENRY VüGELER,
49, South Street, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéoialos du doc 
leur Johannessen d’après l’avis d'un mô 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielles 
toute réponse est envoyée frais de poste

$M*CECI EST BIEN DÉMONTRÉ
IL GUÉRIT INFAILLIBLEMENT 
NSTIPATION, lea HEMOR- 
RHOIDES et le RHUMATISM 

fonctionner libre

CHEMIN DE PREMIERE CLASStMEDECINES CELKRKlison
KT RAILS NBUFB EN ACIER

Les passagers pour le Sud et l'est changent de 
chars à lasgare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage es» transféré sans frais extra et sans que 
lepassager ait à s’en occuper.

Le bagage est ehéuué pour n’importe quel en­
droit.

Les billets et tout autre renseignement peu 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains so 
réglés d’après l’heure du 75ème méridien.

D. 0 LINS

POUR LKS
C$]fcR«eX/' -TA. XX. m
Agkht a Ottawa f. STKATHlV 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Paine*
A VIS.—Les médecines ci-dessus, eé: 

xa- bres dans tout le Canada pourleii 
efficacité, ne se trouvent que chez M. C. 
STRATTON. Je mets donc le public ei 
garde contre les contrefaçons.

T. ALEXANDER.

LA CO
1E
lesEn faisant ment tous

organes.
PURIFIANT AUSSI LE SANG

système sa vigueur normale 
chasser la maladie.

DES MILLIERS DE CAS 
les plus graves de ces maladies ont ét 

lagés et, en peu de temps 
RADICALEMENT GUERIS. 

Paix. {1, sous forme liquide ou en poudre.
En vente cher tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
Wells, Richardson A Cie., Burlin 

Envoyez un timbre et vous reoev 
Almanach pour 1884.

et donnant au

84 1 an

CONTRAT DES MALLES
Des soumissions cachetées, a tressées au 

Maître-Général des Postes, seront reçues i 
Ottawa jusqu’à midi, VENDRED., I! 
DÉCEMBRE 1885, pour le service d.-i 
malles de Sa Majesté, confoimément a uq 
contrat pour quatre ans, trois fois par 
semaine aller et retour, entre la Chute aux 
Iroquois et St Jovite, à commencer le 1er 
Janvier prochain.

Le transport devra se faire dans une 
convenable.

Les malles devront quitter la Chute sur 
Iroquois chaque Mardi, Jeudi et Samedi, à 
6 a.m., et arriver à St Jovite à 11 a.m., à 
temps pour faire Véchange avec le conrren 
qui passe à S te Agathe.

Elles quitteront St Jovite à 12:30 p.m. ou 
après l'arrivée de la malle de 8te Agathe, 
et devront arrive- à la Chute aux Iroquois 
cinq heures an plus après leur départ.

Des avis imprimés contenant de plus 
amples informations quant aux conditions 
du contrat peuvent être consultés et des 
blancs de formules de soumissions peuvent 
être obtenus aux bureaux de poste de la 
Chute aux Iroquois, La Conception etl de 
St Jovite.

LKY
Gérant

A. G. PKDKN,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 22 août 1884.N. B.—On 
ri table che*
GOODALL A FILS, 
et DAGLISH & FRERE,

peut aussi obtenir l’article vé 
v LAPORTE, rue Rideau ;

Wellington ; 
rue Queen, oueFt

igton, Vt

MAGASIN DE H M.
CHAMPAGNE! VINS RECHERCHE© 

CIGARES !
Un assortiment complet de liqueurs 

choisies et cigares, vient u’ôtre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l'entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, arton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d'ay, 1. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel. Benedictine, Curacao, 
Moraskno, Veitmouth. Torino, Kau-de-Vie, 
Gin, en fuie ei en cuisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
à domicile.

voitureCLUB HOUSE
Ancien Postw de P. O’MEARA

20 22 ET 24, RUE GEORGE
Cet e maison a été reparée, décorée et 

meublée à neuf, avec toutes les

A .lélloratlons Modernes
Des avantages spéciaux sont offerts atu 

artistes de théâtre.
La buvette est toujours pourvue des 

leurs marques de

Vins» Liqueurs et Cigares.

rien
meil

NU. 450, RUE SUSSEX
W. O. iflcKAY,

Propriétaire.
Ottawa, 5 Déc. 1884

T. P “FRENCH,
Inspecteur des postes.T. P. O’CONNOR, Prop. Bureau de l’Inspecteur 1 

Postes, Ottawa. T 
Ottawa, 23 oct 1885 J

(A suivre) Üttawa,2 sept 1884
lan
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[ U Milton accepte les Agents sirlem|

ILOTE
CERTIFICATS

ie d’opérer des 
l’est incontesta- 
remède connu 

îte des cheveux
r.
par les certifi-

29 janvier 1884.

pharmacien, 601 
(ouest) Montréal.

îx abondamment 
semblait pouvoir 

j’avais esseyé les 
■ut- s les prépara- 
idre bon résultat, 
m peut le devenir

lation 'essayai la 
Dite a arrêté com- « 
la seconde, mes 

é à repou 
mites, j’av 
auparavant. C’est 
ouvoir vous don; 
e reconnaissance, 
l qui auraient le 
i cheveux de se

BERT LaROSB,
re-Dame ouest, 

Montréal.

sser et
aïs une

as d’Alfred, 
ité de Prescott.
que la pommade 
s cheveux sur ma 
uarante-trois ans.
ble.
aOLETTK,

Cultivateur.
t

4 janvier 1884 e
b m’envoyer 6 ou 
l’en ai fait usage 
a été tel que mes 
très épais. Plu- 
is que cette pom- 
velle chevelure, 
rience. Je vous 
rlilicat en faveur !
>UAKD,
éputé de Kent.

, 15 mars 1884 
aux ans mes che- 
ip et après que 
ommai e VALE- 
eux ont et ssé de

•tographe,

9 janvier 1883! 4
Ha m’a été très 
de mes cheveux, 
lariie chauve des 
clairs. Je dois 

ployé qu’une 
âgé de soixante-

. X. Bougib.

, 23 déc. 1882. 
ar la présente ce

Lrv-vingt-un, par 
'études plus ou 
petit à petit de- 

les semaines, je 
; lu sommet de 
de mon malheur 
dia deux boites 
par lui et appe-

*

i
!

, je le dis, je- 
e l’avoue, je la 
ancore plus dou- 
sir de ravoir mai 
essai de La Fo- 
i surprise, après- 
d voir comme 

ix couvrir toute 
Ile. Je redoublai 
ince et de poac- 
)s, j’avais, sinon 
>artie ma cheve

. » i

$'
issance de cause 
ceux qui comme 
le perdre leurs 
la meilleure de 
’alèria.
?. Champagne.

>

ictobre 1883, 
voir perdu coin- 
a deux ans, j’ai 

s possibles mais 
l’annonce de la 

’eus la curiosité

h z MM. La vio­
lent, rue Notre- 
e lui-mêmr qui 
ra attester que 
six mots—com- 
suis servi d'une 
pour me rendre 
, un peu plus» 
'eux étant plus 
onnaissent sont 
résultat
rièie de la Côle 
leureux de don- * 
lits que je viens 
'oudroni se ren 
tilicat de mou 
ice et en recon- 

i cette merveil- i
[

iR rb Dams.

lormaciens.
IY, boite 11*

VALIN &, ADAM,
.Notaire* Publie*.

ARGENT A FRETER.
25 me Sparks,

l’Hotel Russell.
BUREAU : -â-vis

J. A. VALIN,
M. Adam, membre du barreau de Qué­

bec, s’occupera aussi des affaires requé­
rant son attention dans cette province.

28 lévrier i885

A. A. ADAM.

Dr.ALFRED*SAVARD
BUREAU I

NO. 376, RUE CUMBERLAND.
Ancienne îésidence du Dr Prévost 
Ottawa, mai

REMEDE INFAILLIBLE
«Nftgpfr-*'» ----- POUR-----
LES MALADIES DES ROGNONS 
I LES AFFECTIONS DU FOIE 
U CONSTIPATION, les IIEMOR- 

RHOIDES et les MALADIES 
DU SANG

Lee Médecin» reconnaissent son 
efficacité.

“ Le “ Kidney Wert ” cat le remède le plus 
efficace dont j’aie jamais fait venge.”

Dr P. C. Ballou, Moncton, Vt. 
“ On peut toujours compter sur l’efficacité 

du Kidney Wort ”
Dr R. N. Clark, So. Hero, Vt. 

“ Le “ Kidney Wort ” a guéri ma femme 
qui était malade depuis deux ans.”

Dr C• M Summerlin, Sun Hill, Ga 
DANS DES MILLIERS DE CAS 

opéré des cures, lorsque tous les autres 
remèdes avaient échoué- C’est un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, dont 
l’effet cet enr et qui ne nuit jamais à la 
santé, dans aucun cas.

flah II purifie le sang, fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous les or­
ganes importants du corps humain. Il réta­
blit le fonctionnement normal des rognons, 
débarrasse le foie do toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé-

il a

Prix, $1, sous forme liquide ou on loudre.
En vente chez tous les pharmaciens.

On envoi le remède en poudre par la malle. 
WELLS, RICHARDSON A Cie, Rurllnglon, Vt

ÉPILEPSIE "
HYSTÉRIE Guérison souvent! 

Soulagement toujours!
PAR CSMPLOI D* LA

CONVULSIONS SDLOTIOR ASTI SERVEUSE
LaroÿenneMALADIES

NERVEUSES VENTE EN OR06

PARIS, 7, Boulevard Donald, 7, PARIS 
T PHARMACIE DUREE

MpUI i Québec, chu le D- Ed. MORIN * C-, et dam toutes Phermedee du Caned*.

i MÉDICAMENTS DOSIMETRIQUES BURGGRAËVE-CHANTEAUD
Granule» pr^irts un le Alcaloïde» tt le Produit» cblmlqeoe le fin pus. Idsfw: 

Aconitine, Strychnine, Hywtinmlsi, Dlgiullze, ■arfllze, Quntie. Saltire 4e Caïds, eu.

SEDLITZ-CHANTEAUD
Purgatif Salin, Rafraîchissant et Dépuratif 

Le SBDLMTEr en ANTE A VD est Incontestablement le produit le plus beau 
et le plus utile de la pharmacie moderne ; c’est un sel neutre purgatif d’une saveur 
très-douce et d’une efficacité certaine pour combattre la Constipation et entre­
tenir ia fraîcheur du sang.—Son emploi Journalier est surtout utile aux Goutteux, 
aux Rhumatisant», aux personnes d’un tempérament sanguin, portées aux 
Congestion» cérébrales, aux Vertige», Migraine» ou sujettes aux Hémor- J 
rhoïdee, Xmbarra* gastrique», etc.

M. OH. OHAMTJtlAUD, Pharmacien, Commandeur tf’/MtwN# la Catholique, j 
est le seul Préparateur des véritable» Médicament» dosimétrique». j 

Be méfier dee Contrefaçon».

Dépôt Général : 64, ne des Francs-Bourgeois, PARIS
DéyodtalNi à Québec t n» Bd. Mosnr A CP*, ràarxKlen-Clleiiti, lit, m lalit-Jni. • j

jj* * * * * ***** * * * * * * ******* ^

KIDNEY-WORT
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moelle éminemment expansive, 
envahissante même, nous pouvons 
faire bon ménage avec John Bull 
—ce qui vous est parfois difficile— 
et donner libre essor à notre corn 
mune activité dans la pleine moi­
tié d’un continent.

La réside tout le secret de notre 
ferme et inviolable attachement à 
nos institutions,les plus libres, je le 
répète, qui existent.

Voilà, en terminant, ce que je 
désire proclamer dans la presse 
française, qui travaille si noble 
ment à réparer l’oubli du passé, 
tout en vous priant, 
directeur, de croire à 
menls les plus distingués.

libéral. La loi porte qu’un procès 
au criminel dans ces territoires 
sera décidé par six jurés au lieu 
de douze. Ceux-là mêmes qui ont 
fait cette loi la dénoncent aujour­
d'hui avec le plus de violence. 
Quant à l’Angleterre, elle y est 
tout aussi étrangère que le Grand 
Mogol.

Le conseil privé a décidé que la 
constitutionally de cette loi était 
inattaquable, que le Parlement 
canadien, en créant cette cour, 
avait agi dans la limite de ses attri- 
butiuns Voilà, d’après ce que je 

savoir, toute la portée de son

Nous invitons cordialement tous 
uos lecteurs à se rendre à la soirée 
de la salle St Jean Baptiste demain, 
fl y aura drame, musique et chant, 
et tout le monde s’amusera à foison. 
Qu’on se le dise.

Un a besoin d’un commis d'expé 
rience pour prendre charge du dé 
parlement des étoffes à robes, chez 

Pigeon, Pigeon & Cie
Il y avait nombreuse assistance à 

l’Upéra hier soir. Madame Watson 
a été chaleureusement applaudie, 
et on lui a présenté une superbe 
corbeille de fleurs avant la dernière 
chute du rideau.

Il y aura élection d’un commis­
saire des écoles lundi prochain à 
Hull, pour remplacer M. Dorion 
qui réside maintenant à Ottawa.
M. l’échevin d’Orsonnens sera 
probablement appelé à remplir cette 
vacance.

Les propriétés de la Diphthérine 
du Ur N. Lacerte sont inapréciables 
pour toutes lés maladies de la 
gorge, des bronches et des pou­
mons.

Le grand jury a visité la prison 
hier après-midi. 11 s’y trouve ac­
tuellement 33 détenus, ‘26 hommes 
et 7 femmes. Tout a été trouvé en 
parfait ordre, et M le geôlier Kehoe 
a èié l’objet de compliments très 
flatteurs.

lia neige vient de faire son 
apparition, et s’il vous faut 
une bonne voiture d’Ulver, 
adressez-vous chez M. H. Boi­
leau, No, 28 rue tllareuce 
tie monsieur a . n mains, a 
l’heure qu’il est, plusieurs 
Belles voitures d’hiver slm- 
pliset double . M. Boileau 
prend aussi des commandes 
pour la manufacture de tou­
tes sortes de voitures ; les 
reparations sont egalement 
executees avec promptitude 
et a BON MARCHE dans ses 
ateliers.

C’est demain soir que quelques- 
uns des amateurs les plus avanta­
geusement connus d’Ottawa doi 
vent donner une grande représen 
talion dramatique et musicale à la 
salle St Jean Baptiste, au bénéfice 

musiq
Qu'on ne l'oublie pas, et qu’on 
s'y rende en foule.

10001bs.de bon beurre à cuisi­
ne, à vendre chez N. A Savard à 
14 cls. la livre.

Black, l’un des huit prisonniers 
qui ont été condamnés au péniten­
cier pour la vie comme auteurs des 
attentats criminels de Stewarton et 
de la tue Théodore, persiste à 
déclarer qu’il est innocent du 
crime dont on l’accuse, et Burns, 
Nolin, Ryan et Ralph, ses soi-disant 
complices, corraborent ses dires. 
La justice ne ferait-elle pas sage­
ment d’élucider ce point.

Encore une fois, l’éclair s’allume 
et le Ciel va tonner, pour éclaircir 
notre horizon par ses bienfaits.

Seigneur que votre bonté est 
grande, en daignant si bien nous 
protéger ; toujours de vos enfants 
vo is vous faites bien comprendre, 
surtout à l’heure du danger.

Montres, joncs de mariage et 
bijoux de tous genres et à bas prix. 
Chaque article est garanti tel qu’on 
le représente, sinon l’argent sera 
remis Chez H. Norez, rue Rideau 
No 30.

A la dernière séance du bureau 
de santé, M. le Dr St Jean a dé­
claré qu’il s’est toujours fait un 
scrupuleux devoir de signaler à qui 
de droit chaque cas de variole 
venu à sa connaissance dans sa 
pratique comme médecin, 
ajouté que toute rumeur allant à 
dire le contraire est mensongère 
ou erronée.

Huitres monstres !—M. N. A. Sa- 
vard invite ses pratiques et le 
public en général à aller examiner 
les huitres qu’il vient de recevoir. 
La plus petite de ces huitres mesure 
six pouces ; elles sont détaillées à 
2 centins pièce, et une demi dou­
zaine remplissent une assiette.

La Cour de Révision a siégé pour 
la dernière fois hier soir. L’évalu­
ation de la propriété de James 
Peterkin, rue Concession, a été 
réduite de $1000 à $900; celle de 
la propriété de L. Voliguy, rue 
Clarence, de $1,750 à $17u0 ; celle 
de la propriété de J. Young, rue rit 
André, de $850 à $800 ; celle d la 
propriété de ,|. Arnoldi, rue Vnlu- 
ria, Je $7000 à $6700. Plusieurs 
autres appels ont été rejetes.

Un pénible accident est arrivé 
près le la station de Maxwell, che- 

de fer du Canada Atlantique, 
hier malin. Un serre frein du nom 
de Henry Brickwood est tombé 
entre deux chars de fret, pendant 
que le train était eu mouvement, 
et a eu la tête entièrement détachée 
du corps par les roues. Les restes 
oe l’infortuné Brickwood ont été 
rapporté i à Ottawa hier après- 
midi Le délunt n’était âgé que 
de 30 ans, et avait épousé, il y a 
environ un an, la sœur de M. John 
Clay, du département de la Justice.

VACCINATION COMPllLSOIBKHier soir et cette adrès-midi, 
un auditoire nombreux remplissait 
comme d’habitude la salle du 
Théâtre Royal, orchestre, parterre, 
loges et galeries. M. Gilmour et 
ses sociétaires se sont surpassés et 
ont remporté un éclatant succès. 
On représentera 4‘ Streets of New- 
Yo'k” pour la dernière fois ce soir, 
et la semaine prochaine on jouera 
‘•The Veteran,” une pièce dont l’on 
dit beaucoup de bien.

RIEL, L’ANGLETERRE ET LE 
CANADA

Aria est par le présent donné, que le 
Bureau de Santé local a décidé de mettre 
en force les danses dn chapitre 191 des 
Statuts révisés de la province d'Ontario, 
concernant la vaccination compulsoire. 
Bour l'avantage du public, les méde­
cins dont les noms suivent, nommés vacci. 
teurs publics par le Conseil Municipal, 
seront tous les jours, (les dimanches ex­
ceptés), à leur bureau respectif de 2 à 4 
heures de l'après-midi, pour remplir les 
devoirs de leur charge.

POUR LA SECTION OÜESÎ DK LA VILLI :

le GauSons ce titre, l'Univers et 
lois, de Paris, ont publié, sous la 
signature du députe d’Ottawa, M. 
J. Tassé, la lettre suivante, qui est 
de nature à faire connaître la ques­
tion Riel sous son véritable jour, 

autant du moins que l’Angle­
terre y est concernée :

Paris, 24 octobre 1885.

en On a besom d’un commis d’expé 
rn-r.ce

M. le Dr B. Small, 538 rue Wellington. 
M. le Dr S. Wright, 80 rue Queen.
M. le Dr A. Trudel, 380 rue Slater.

PJUR LA SECTION EST I

pour prendre chargi 
parlement des étoiles à iod

e du dé- 
es, chez 

PlGBON, PlGBON & Cie.monsieur lepeux 
arrêt.

L’intervention des autorités an­
glaises au Canada n’est possible 

dans les matières où l’hon-

Monsieur le directe îr, M. le Dr Voligny, 122 rue Clarence.
M. le Dr Powell, 199 rue Rideau.
M. le Dr Hunter, 144 rue York,

A. ROBILLARD, 
Officier de santé.

mes senti-
Le shérif Sweelland a permis 

aux parents des criminels auteurs 
des viols de Stewarton et de la rue 
Théodore d’avoir une entrevue 
avec les condamnés avant leur dé­
part pour le pénitencier. Tous ont 
profité de cette faveur, à l’exception 
du père de William Black et de la 
mère de Henry Goodman qui sont 
très souffrants.

Si vous craignez de devenir con 
somptif à cause de votre dyspepsie4 
et de votre manque d’appétit, ou en 
)ore si vous redoutez le cholére 
lavce que votre estomac et vos in­

testins sont souvent dérangés, ser­
vez vous sans hésit-T des Amers 
Canadiens du Dr N. Lecerte, les­
quels sont le plus sûr rophylacti 
que ou préventif de ces redoutables 
maladies.

30 cts la bouteille.
La S> rueme—La sprucine comme 

remède pour la toux n’a pas d’égale. 
1511e est entièrement différente 
d’aucune a are espèce de composée 
de gomme d’épiuette.que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en 
veioppe porte la marque de corn 
mer ce.

En vent : chez H. F. MacCarty et 
C. U. Dacier, Ottawa.

Dans voire numéro de vendredi, 
* vous écrivez au sujet du renvoi de 

Riel devant le 
44 Les

.1 oseph Tassé
député au parlement du Canada.que

neur et !es intérêts de la Couronne 
sont en jeu. Dans l’espèce, Riel n’a 
pas pris les armes contre l’Augle 
terre mais bien contre le Canada 
Ce ne sont pas les troupes anglaises 
mais les milices canadiennes, qui 
ont dompté la révolte. S’il est 
des circonstances qui peuvent don­
ner à ce cas un caractère impérial, 
elles ne sont pas encore connues.

Si active, si tracassière, si arbi­
traire qu’elle ait été dans le passé, 
l’intervention de l’Angleterre se 
fait de plus en plus rare.

Nous côtoyons l’indépendance.
Il n’y a pas très longtemps, no­

tre ancien gouverneur-général, le 
marquis de Lome, fut forcé par M. 
Gladstone de signer un document 
émanant de ses ministres et qu’il 
n’approuvait pas. Les produits 
britanniques sont taxés à nos fron­
tières tout autant que les articles 
des autres pays. Pas de privilèges, 
pas de droits différentiels. 11 en 
résulte parfois bien des récrimina­
tions de la part des industriels de 
Manchester et de Birmingham, 
qui seraient si heureux de pouvoir 
nous exploiter. Mais le gouverne­
ment impérial n’y pouvant rien, 
est obligé de faire sourde oreille. 
Je ne veux d’autre preuve de notre 
extrême liberté d’action.

Disons-le bien haut, le Canada 
consulte surtout ses intérêts dans 

politique. Il ne connaît guère 
ni d’autre loi ni d’autre mobile. 
Voilà ce que je prie nos amis de la 
presse française—et ils sont légion 
—de ne pas oublier.

Mes compatriotes seront donc 
bien surpris d’apprendre, par l’arti­
cle de M. Rochefort, qu’ils gémis 
sent sous un joug affreux et qu'ils 
sont victimes d’une administration 
aussi oppressive et spoliatrice que 
celle de l’Irlande. C’est là heureu­
sement de l’histoire ancienne. Le 
nouveau député de Paris ferait bien 
d’être plus de son temps.

Autrefois, nous avons eu beau­
coup à nous plaindre de l’Angle 
terre. Notre pays était un peu ad 
ministre comme l’Irlande, c’est-à- 
dire fort mal. Un bon jour, nos 
paysans, las d’un régime vexatoi- 
re, trouèrent de balles l’Union 
Jack. M. Rochefort eut pu alors 

pour manger 
de l’Anglais. Mais ce temps n’est 
plus. Ce même drapeau, ils Vont 
vaillamment soutenu depuis. Aux 
jours de fête, ils l’arborent a côté 
des couleurs françaises.

Quoi qu’en dise M. Rochefort, il 
n’est pas aujourd’hui de pays plus 
libr • que le Canada. Il est bon 
que le Français qui songe à venir 
s’éteblir chîz nous le sarhî pleine­
ment. Nous sommes plus libres 
qu’aucune colonie française. Nous 
sommes plus libres que la France 
elle-même. oous ce rapport, la 
fille peut offrir plus d’une leçon à 
la mère.

Du lien colonial, nous avons 
tous les avantages, le protectorat 
anglais notamment, après en avoir 
supprimé à peM près tous les incon­
vénients. Nous pouvons ainsi 
grandir aux côtés du géant améri­
cain, san* crainte d’être étouffés 
par lui. Celte crainte pourrait 
n’être pas puérile pour qui sait le 
sort réseï ve à la Louisiane.14 J’em­
brasse mon li val mais c’est pour 
1’étouller.” Ce lieu peut être rom­
pu d’un commun accord le jour 
où nous le voudrons. Véritable 
mariage libre. C’est du moins ce 
que Ho is a intimé naguère le gou­
vernement Gladstone. Il est possi­
ble que i on ne se presse pas de 
renouveler cette invitai on.

Notre luyaute ne saurait être af 
faire de m ntimeiit. Elle repose sur 
nos .-.vuIs intérêts. Les esprits les 
plus cloirvuyanis nous la conseil­
lent. K Ih hsi parfaitement raison­
née par une pv^u atiuu qui a trop 
souffert, qui a trop combattu pour 
ne pas savoir ce qu’il lui faut et 
dans le present et dans l’avenir.

A l’ombre du drapeau anglais, 
nous pouvons rester catholiques, 
lester liançais, conserver nos insu­
lations, luiter d’une noble émula­
tion avec les autres races, nous 
améliorer à leur contact, si accom­
plis que notre origine nous ait 
faits, pratiquer la liberté dans son 
acceutio i la plus belle et la plus 
large ; bref, marcher d’instinct, 
dans le calme et le travail,Vers nos 
destinées. Voilà pourquoi, tout 
en étant du meilleur de votre sang, 
de la moelle surtout normande,

l’appel porté par 
conseil privé d’Angleterre :
“ Anglais ne se piquent pas de 
“ générosité et ils n’épargnent ja- 
u mals l’ennemi à terre ; mais il 
“ leur faudra compter avec Vindi- 
“ gnation que soulèverait au 
“ Canada une exécution au monts 
“ inutile.”

D’autres de vos confreres tien­
nent à peu près le même langage.

M. Rochefort saisit même cette oc­
casion pour dénoncer avecune véhé 
mence extrême S. M. la reine Vic­
toria et S. A. R. le prince de Galles. 
Vieille habitude de trainer, à pro 
pos de tant et hors de tout propos,la 
royauté dans la boue.

Or, laissez moi dire hautement 
que ces attaques sont injustes. 
Elles sont inspirées, j’en suis per­
suadé, par le désir de servir la 
cause française, mais elles 
raient atteindre leur but sous celte 
forme. En effet, elles pêchent par 
la base, partant d’une connaissance 

des faits. Il me sera 
facile, je crois, de vous en convain-

Le STOCK de BANQUEHOUTL
DE

L. L. A. Grison,

KIEL

Winnipeg, 13—Riel a reçu hier 
des lettres de sa mère et de sa 
femme.

Elles ont été écrites la veille du 
jour où on attendait son exécution.

La lettre de sa mère exprime 
l’absolue conviction de la mission 
divine de son fils. Elle lui envoie 
sa bénédiction.

La lettre de sa femme est tout à 
fait émouvante.

Lundi, Riel a fait un long dis­
cours au Père McWilliams. Sa 
mission, a-t-il dit, était de purifier 
l’église catholique romaine et de 
lu1 infuser un nouvel esprit.

Acheté à 47$ cents dans la piastre.

Grande Vente de Déménagement,
Chaque piastre en valeur du dit stock 

doit ètra réalisée avant le

25 NOVEMBRE,
Date à laquelle il va nous falloir remettre 
le magasin à ses propriétaires.

|@rD'immenses transactions vont donc 
s’accomplir.

Venez de suite, et profitez de cette 
grande vente de

BONNES MARCHANDISES.
Unique par les avantages qu’elle oflre h 
l’acheteur.

Etoll s à Robes, Soies. Etoffes de Laine, 
Couvertes, Articles de Modes, Draps, etc.

ne sau-
AFFAI'îES DE BIRMANIE;

Rangoon, 13 —La proclamation 
du roi Thibau a été signée par tous 
les membres de son cabinet 

Calcutta, 13—Lord Duffeiin a 
enjoint au général Prendergast 
d’entrer sur le champ sur le terri 
Loire ennemi et de s’emparer aussi­
tôt que possible de Mandalay. Celui- 
ci est déjà en route.

On rapporte que le roi Thibau a 
envoyé 15,000 homines de troupes 
irrégulières pour ravager ie terri­
toire de la Birmanie anglaise ; 
soldats irréguliers appelés44 Dacoits” 
sont des bandes de voleurs renom- 
nées pour leur hardiesse. Ils n’ont 
pas de bagages, vivant du pillage 
du pays ennemi. Ils se transpor­
tent d’un point à un autre avec 
une rapidité extraordinaire.

Rangoon, 13—Le général Pren­
dergast et son etat-major sont partis 
hier pour Tbayetmyo.

La proclamation «lu roi de Bir­
manie fait allusion au Boudhisme 
dans le but d’exciter le fanatisme 
des sectaires.

A. BLAIS,
N0. 332 RUE WELLINGTON.

inexacte

cie
Ni la reine Victoria, ni le prince 

de Galles, ni lord Salisbury n’ont 
eu à s’ingérer dans l’aflaire Riel. 
Pas plus que M. Rochefort lui- 
même.

Pour la bonne raison que le 
Canada est aujourd'hui tellement 
libre que l’intervention de la mé­
tropole ne s’exerce plus en pareille 
matière. Cette intervention ne 
serait pas tolérée, sauf pour des 
causes lien exceptionnelles. Cela 
peut vous suprendre, mais cela est.

Le droit de grâcier un condamné 
n’appartient plus à la reine

représentant le gouverneur- 
général. L’Angleterre s’en est dé 
sistée, il y a quelques années, : :, 
les représentations des autorités 
canadiennes. Lui demander main 
tenant d’intervenir serait rétrocé 
der les avantages acquis, 
pas en arr.ère que je 11e saurais 
approuver

Je suis bien fâché pour M. 
Rochefort. Mais il n’a pas le droit 
d’écrire à ce sujet, en son trrévé 
rencieux langage, que “ la vieille 
« Victoria, qui a. comme ch. z nous,
“ M. Grévy, le droit d’arracher les 
“condamnés à la mort, aime, au 
“ contraire, à faire de leur supplice 
“ un de ses principaux amuse- 
“ m-nls.”

Tant de férocité n’entre pas dans 
l’àme de la Reine !

Seuls les ministres du Canada 
sont responsables de toute décision 
qui pourra être prise. Seuls ils 
peuvent commuer la sentence ou 
la laisser prendre son cours. Quoi 
qu’il arrivé, il est donc injuste de 
rejeter cette responsabilité sur 
l’Angleterre. C’est s’attaquer à un 
fantôme.

On parait ignorer—nous sommes 
à une telle distance !—que la ques 
tion soumise au conseil privé n’im 
pliquait aucunement le pardon de 

Elle < tait d’un caractère 
strictement légal. Je reconnais 
toutefois son importance, car si la 
prétention des avocats de Riel avait 
été maintenue, il eût fallu reroin- 
mencer le procès.

Tout sujet anglais a drôit o’in- 
terjeter appel au conseil privé de 
toute décision judiciaire qu’il croit 
contraire à la loi ou à la justice. 
Riel ne peut plus même invoquer 
ce titre, étant devenu citoyen amé­
ricain il y a quelques années. C ‘la 
n’a pas empêche ses avocats de 
recourir au conseil privé et d’y 
plaider que la cour quia condamne 
iu chef métis à Régina, territoires 
du Nord-Ouest, u’etait pas consti­
tuée légalement Tel est le princi­
pal point qui a été soulevé 

Ceite cour a été instituée en 
1877 par le Parlement du Canada, 
sur la proposition d’uu ministère

3 nov lm
DE

PLACAGE D’OTTAWA.
COUR DE POLICE On y fait des placages !en or, argent et 

nickel au moyen de l’électricité, ou encore
(Présidence du juge O’Gara)

Ottawa, 14 octobre.
W. Graves, dés>rdre, $2 d’amende et 

$2 de frais.
Patrick Navin, vagabondage, cause re­

mise à lundi.
G. D. Dawson, vente de liqueurs après 

les iieures prescrites par la loi, $20 d’a­
mende et $2 de frais.

David Dood et James McBride, assaut, 
$1 de frais

sa en argent, oriade et cuivre solides ; 
on plaque aussi des garnitures d’at­
telage et de voitures d’été et d’hiver,

ces
ue des Chaudières.de la des boutons de porte, des numéros de 

bancs, etc. On répare et on plaque à 
nouveau les vieux articles de manière à 
leur donner la valeur de neufs.

Les ordres sont remplis avec prompti-

Fabrlqne et Bnrean, 79 rne Ba*U.
E. BAZIRE el E. ALLAIRE,

Propriétaires.

ou a
SOIl

sur
19 üct. 1885—3m

Livres de Méditation» ponr le 
mol» tie Novembre

Le mois des Morts, Méditations 
pour le mois de Novembre, Horlo­
ge de la Passion, le Crucifix, le 
plus beau des livres, manuel de 
l’Heure Sainte, un Aide dans la 
Douleur, le Ciel Ouvert, Doulou­
reuse Passion, l’Ame sur le Calvai­
re, l’Eucharistie Méditée, Année 
Spirituelle, Nourriture de l’Ame, 
Dévotion au Sacré-Cœur, Médita­
tions pour tous les jours.

Les ouvrages sont en vente chez 
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

Conservatoire de ,
333 BUE SUSSEX.

JULES HAEMERS,

C’est un

Elève du Conservatoire de Paris et 
Professeur de Piano au Collège a’Ottawa.

Prix modéré» pour commençant*/
13 octobre 1885—la.

Terrible Incendie

$.2000,000 DE DOMMAGES
Galveston, Texas, 13—Un incen- 

rie s’est déclaré dans cette ville, 
hier soir. Actuellement, plus de 
60 blocs sont brûlés et on n’a pas 
encore réussi à arrêter le progrès 
des flammes. Presque toutes les 
principales résidences privées sont 
détruites. Les dommages se mon- 
tent déjà à au-delà de $2,060,060.

Galveston, 13—Les maisons dé 
truites par la conflagation se chif­
frent à plus de quatre cents. Un 
millier de familles se trouvent sans 
abri. La plupart ont perdu tout ce 
qu’elles avaient.

Jay Gould à souscrit $5,000 pour 
venir en aide aux incendiés.

Galveston, 13— Les dommages 
causés par la conflagration sont 
évalués à environ deux millions de 
dollars.

Les assurances s’élèveront à en­
viron $980,730.

trouver des associés
E

CONTRAT POUR FOURNITURE OE 
SACS 0E MALLEJames B. Bowes

AROHITHOTH
Chambre 25,

; SC0TISH ONTARIO CHAMBERS
RUE SPARKS.

Ottawa. 18 avril 1885

"TiES SOUMISSIONS cachetées, adres- 
JL/féea au Maître Général des Postes, (pour 
le Bureau des Impressions, &c„) portant 
la euscription “ Soumlstion pour Sacs de 
Malle" seront reçcus à Ottawa, jnsqn’à 

LUNDI, le 2 NOVEMBRE 1885, 
pour la fourniture, au Département des 
Postes dn Canada, des sacs dont il aura 
besoin de temps en temps pour le Service 
Postal du Dominion.

Des Echantillons des Sacs, qui devront 
être fournis, peuvent être vus aux Bureaux 
de Poste à Halifax, N. E.. St Jean N. B. 
Charlottetown, I. P. B., Québec, Montréal, 
Ottawa, Toronto, London. Winnipeg, Man., 
Victoria, O. B , ou au Département des 
Postes à Ottawa.

Les Sacs qui seront fournis devront, 
tant qu’au matériel et à la confection, être 
semblables aux échantillons, et être déli­
vrés de temps en temps au fur et à mesure 
qu’ils seront requis à Otta

Le contrat, s’il 
satisfaisan

midi

ti. J. Labelle,
Huissier de la Cour Suprême, B. ( 

RUE BRITANNIA, 
HULL.:

Ottawa, 20 nov. 1881
Il aRiel.

LIVER! LIVER !
est rempli d’une manière 

ontinuera pour un terme de 
quatre années, pourvu toutefois que le tra­
vail et le materiel employé soient à lasatis- 
faction dn Maître Général des Postes.

Chaque soumission devra spécifier le 
prix demandé par sac dans les formes et es­
pèces prescrites par la formule de soumis­
sion, et être accompagnée de la signature 
de deux personnes responsables, promettant 
que dans le cas où la soumission serait ac­
ceptée, le çpntrat sera dûment exécuté par 
la partie soumissionnaire pour le prix de­
mandé, et promettant aussi d’être respon­
sables avec le contractent dans la somme 
de deux mille piastres pour la due exécu* 

du contrat.
Un pourra se procurer des formules im- 

rimées, de soumissions et de cautionne- 
nx de Poste ci-dessus 
Départements desPoa-

9LE MONDE ET LA VILLE Importateur et manufacturier de
Chapeaux, Casques, 

Mitaines, Capots
en Fourrures, Etc.

Des groupes nombreux de bûche 
rons quittent chaque jour Ottawa 
pour les chantiers.

La société St Antoine a remis 
l’élection de ses officiers à jeudi 
prochain. 11 n’y aura conséquem­
ment pas d’assemblée demain.

On a besoin d’un commis d’expé 
rience pour prendre charge du dé• 
parlement des étoffes à robes, chez 

Pigeon, Pigeon & Cie
l.‘■ bateau à var>"iir Gatineau e>t

paru hier pour faire son dernier 
voyage à Montréal. 11 reviendra à 
Ottawa lundi, et entrera de suite 
en hivernage.

Des avantages extraordinaires sont ac­
tuellement offerts aux Dames qui désire­
raient se procurer des

BORDURES EN PEAUX
0E DIVERSES ESPECES, 

MANTEAUX EN SOIE
DOUBLÉS EN FOURRURE, 

COLLERETTES, ETC.
128. Rue Rideau

tio
On

pnn 
mente, 
mentionnée, on au 
tee, à Ottawa.

Le dépa» tement 
ter la plus basse n

ne s’engage pas d’accep- 
i aucune des soumissions. 
WILLIAM WHITE,

Seciétaire.AMERS CANADIENS 
TRESOR DES °” DYSPEPTIQUES

Département des Postes, Canada, 
Ottawa, 1er Octobre D 85

N.B.—La date

Madame Thomas Bylield 
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.

min pour la réception des 
Soumissions pour Fourniture de Sace de 
Malle a été prolongée d’un mois (jusqu'à 
midi de Mercredi le 2 Décembre, 1885), cer­
tains changements ayant été faits dans la 
formule de proposition. On pourra se pro­
curer la formate amendé aux bureaux de 
poste solvants Halifax, N. E., StrJean, 
N. B, Charlottetown, I. P. B., Québec, 
Montréal, Ottawa, Toronto, London, Ha­
milton, Winnipeg, Man., Victoria. O. B., 

aa Département des Postes, à Ottawa.
WILLIAM-----------

parlement des Postes, Canada,
Ottawa, 24 Octobre 18S5.

Un homme de police monte la 
garde à la gare du Pacifia ue en 
la cité de Hull, pour empêcher les 

de Montréal de se sous*

Cette préparation guérit, 
ipepsie des Tuberculeuxla Dyspep

naires, les indigestions,
Débilités générales, les maladies 
des Reins, les hydropieies et lee

Préparé par le

tux ou poiu* 
les Névralgies, les 

du Foie et 
Rhumerie-passagers 

traire à la vaccination.Modes Parisiennes, dernier goùl, grande 
variété de chapeaux d’élè. Notre assorti­
ment qui vient d'arriver et des plus coin- Nouveau savon électrique 44 Van- 

horne,” à 6 cts., chez N. A. Savard.
M. O’Brien, qui réside pies de 

Castleman, a vendu hier à M. 
Slattery deux superbes castors tués 
dans le voisinage de cette localité.

Dr N. LACERTE.
Lévis, P.Q.

Prix : 30 cts la bouteille.
En vente cbes lee pharmaciens et en 

dépôt chez
Dame Thomas Hyfield.

WHITE,
Secrétaire,J juin ELZEAR ALARIE,

71 rue Bolton, Jttawa.
26 juillet 1884
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